
A la jeune fille blonde 
 
 
J’ai pointé mon stylo sur ton cœur 
 
Des milliers de mots d’amour ont jailli 
J’ai enfin réalisé combien tu m’aimes  
La place que je prends dans ton cœur 
La douceur de ton regard sur moi 
         Je rugis  
Aux papillons que je fais naître dans ton ventre 
 
De tous les mots captés, j’ai cherché à faire des poèmes 
                 Et des chansons d’amour 
 
J’ai planté quelques pousses de cet amour si pur 
 Pour plus tard,  
 Pour quand je serai vieux 
Je crains que l’amour ne puisse mourir 
Qu’un jour, il ne soit plus qu’un souvenir 
 
Nous marchons dans la ville ronde 
Une fois, deux fois, le tour infini des remparts  
Les pavés, le bruit de nos sandales 
Silence et babillages 
La chaleur de mes mains te fait frissonner 
Les mots que je murmure te guident 
 
Dans l’église nous écoutons des poèmes 
Je te lirai bientôt les miens 
 
Nous ne dormirons pas 
Je peignerai tes cheveux fins 
Pour moi, 
Tu deviendras amante, muse et comédienne 
 
Espoir vain 
 
Les pousses d’amour n’ont pas pris 
Le sang qui les irrigue n’est pas prêt 
J’ai 20 ans et je ne sais pas aimer pleinement 
Je rêve de toi, d’une autre aussi 
  
Au milieu de notre couche je bâtis des murailles 
Je viendrai te chercher 
Et je te ferai fuir 
 Quelques jours plus tard 
Je souffrirai de ton absence 
Plus tard encore 
Tu souffriras de ma présence 



Nous serons en colère 
 
Tu ne seras plus dans ma vie 
Je porterai haut un stylo tari 
Les mots d’amour ne couleront plus en vagues denses 
J’aurais peur à nouveau de la page blanche 
 
Il faut bien vivre 
Je chercherai longtemps la sagesse 
Pour retrouver l’amour, la tendresse 
Auprès d’autres que toi 
 
Chaque jour, je verrai quelque chose de toi  
Chez toutes les femmes croisées 
 
Aujourd’hui que l’âge avance,  
J’ai laissé la colère derrière moi 
Et l’amour m’émerveille 
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